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Noël – 2025

Homélie 25, 12, 25

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. Amen.
La  solennité  de  la  Naissance  du  Seigneur  Jésus  que  nous
célébrons ce soir a été préparée par tout un chemin liturgique
voulu et organisé par l’Église.
Ainsi, de nombreuse fois tout au long de l’Avent, l’Église s’est
adressée  à  Dieu  dans  ses  oraisons,  ses  collectes,  en  lui
disant Dom 1: 

Excita,  Domine,  potentiam  tuam –  Réveillez,  Seigneur,
votre puissance. 

Ou :
Prêtez l’oreille à notre prière Dom 3,

Ou encore :
Venez Dom 1  éclairer nos ténèbres Dom 3.

Et  les collectes, qui ont pour charge de rassembler la prière de
toute  l’assemblée,  donnaient  toutes  les  bonnes  raisons  pour
demander à Dieu ce réveil :

Réveillez  votre  puissance,  Seigneur,  afin  que  votre
protection:
- nous  arrache  aux  maux  dont  nous  menacent  nos

péchés, 
- nous en sauve, 
- nous en délivre Dom 1.

On demandait aussi au Dieu tout-puissant Dom 2:
de réveiller nos cœurs : 
- et pour qu’ils préparent les voies à la venue  de son Fils

unique,
- et pour qu’ils puissent servir Dieu l’âme purifiée par son

avènement.
Dans  le  même  mouvement  nous  lui  avons  demandé  durant
l’Avent : 

D’éclairer nos ténèbres par la grâce de sa visite Dom 3.
Et le samedi de la troisième semaine d’Avent nous avions toute
une suite de collectes très suggestives que je résume ainsi :

Seigneur Dieu, le feu des passions nous dévore, 
notre vie coupable nous attriste, 
voyez les épreuves que nous subissons à cause du péché
qui  est  en  nous,  voyez  l’accablement  où  nous  tient
l’antique esclavage du péché Sam 3.

1



C’est  le  constat  que  nous  faisons  tous  les  jours
personnellement,  communautairement,  universellement.  Mais,
nous  le  savons,  l’humble  étalage  de  sa  misère  attire
inéluctablement  la miséricorde divine sur soi.
Et  tout  au  long  de  l’Avent  les  oraisons  liturgiques
s’additionnaient avec une grande espérance, une espérance qui
se renforçait de jour en jour en s’approchant de la fête de Noël :

-  Accordez-nous  de  trouver  le  réconfort  quand  vous
viendrez à nous, plein de bonté. 
- Venez, afin que ceux dont votre tendresse fait toute la
confiance soient promptement délivrés de toute adversité
Ven 3.
-  Rendez-nous  la  joie,  par  l’avènement  de  votre  Fils
unique.
- Faites que la naissance nouvelle de votre Fils unique, que
nous attendons :

-  nous soutienne en cette vie Mer 3, 
- nous rende la liberté, 
- nous procure la récompense du bonheur éternel Mer 3.
-  nous  apporte  les  remèdes  nécessaires  à  la  vie
présente,
- nous mérite la récompense du bonheur éternel Mer 3.

Accordez-nous, par pitié, le réconfort de votre visite Sam 3.
Déployez votre force pour nous secourir Dim 4.
Que  le  secours  de  votre  grâce  et  votre  indulgente
miséricorde hâtent le bienfait que retardent nos péchés Dim
4.

C’était  les prières que l’Eglise faisait  monter vers le Ciel  ces
jours derniers. 
Hier, vigile de la Nativité du Seigneur, le ton avait changé, la
perspective s’était allongée jusqu’au jour du jugement : 

Faites  qu’après  avoir  joyeusement  attendu,  comme
Rédempteur,  votre  Fils  unique,  Notre-Seigneur  Jésus-
Christ,  nous puissions le contempler sans effroi,  lorsqu’il
viendra nous juger Vigile.

Et ce soir, il est là Celui que nous attendions, prions, invoquions
avec foi, espérance et charité avec toute l’Église. Il est né le Fils
unique de Dieu venu dans notre chair. Aussi, avec la collecte
qui a  été chantée au début de la Messe, nous rendons grâce à
Dieu le Père d’avoir illuminé notre nuit par l’éclat de la vraie
Lumière, son Fils éternel, Lumière née de la Lumière, dont le
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mystère nous est révélé sur la terre, et nous le prions de nous
faire goûter au ciel la plénitude de sa joie Minuit.
Demande que nous renouvellerons à la Messe de l’Aurore :

Faites que pénétrés de la lumière nouvelle de votre Verbe
Incarné, nous voyions resplendir dans notre vie ce qui par
la foi luit dans notre esprit. 

La  secrète,  l’oraison  qui  va  être  chantée  tout  à  l’heure  à
l’offertoire, va même très loin quand elle nous fait demander au
Seigneur :

De nous accorder la grâce de ressembler au Christ Jésus,
en qui notre nature humaine se trouve unie à Lui Secrète Minuit.

Et  après  la  communion nous  dirons à  Dieu  la  joie  que nous
avons de célébrer ces saints mystères de la naissance de son
Fils, et nous lui demanderons :

Qu’au terme d’une vie sainte, nous méritions de partager
sa gloire.

Comme à Noël les prêtres disent trois messes, demain matin, à
l’aurore,  nous  demanderons  encore  que  le  mystère  de  la
Nativité répande en nous :

Une vie nouvelle et une paix constante Postcom et Secrète.
Et à la Messe du jour on revient plusieurs fois sur ce souhait
fondamental que par la naissance du Fils unique nous soyons
délivrés de la servitude du péché.
Les  trois  qui  nous  ont  accompagné  pendant  le  temps  de
l’Avent : Isaïe, saint Jean-Baptiste et la Vierge Marie laissent la
place à Celui qui vient de naître, le Fils unique de Dieu :

le  Sauveur  du  monde  –  comme  dira  l’oraison  après  la
communion de demain – qui, en naissant aujourd’hui pour
nous  engendrer  à  la  vie  divine,  nous  accorde  aussi
l’immortalité postcom du jour.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. Amen.
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